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Nouveau comité mais mêmes objectifs pour les Amis du Tibet Luxembourg

Monique Paillard:
«Nous faisons un travail d'équipe»

A la mi-mars, Monique Paillard a été nommée présidente des Amis du Tibet
Luxembourg (Source: Amis du Tibet)

Le 29 mars, 56 enfants du village de Bir ont eu la chance de faire une excursion

En place depuis deux mois,
la nouvelle équipe à la tête
des Amis du Tibet Luxem-
bourg a retroussé ses man-
ches. Interpellation des
candidats aux élections, dif-
fusion de communiqués à
l'occasion des 20 ans du
Panchen Lama (enlevé en
1995), interventions en fa-
veur des Tibétains condam-
nés à mort auprès des auto-
rités chinoises, sans oublier
la préparation des soirées
culturelles à venir. Le point
avec la nouvelle présidente,
Monique Paillard.

■ Le 12 mars dernier, lors
de l'AG des Amis du Tibet,
Luxembourg, vous avez été
nommée présidente de
cette ONG dont vous êtes
cofondatrice mais en ayant
toujours refusé de prendre
la tête. Quelle motivation
nouvelle vous a incitée à le
faire?

Malheureusement, l'impossi-
bilité de trouver quelqu'un d'au-
tre qui connaisse le travail et
accepte ce qui représente à la
fois une lourde responsabilité et
une lourde charge: nous ne
sommes que dix bénévoles pour
mener à bien des projets d'en-
vergure normalement gérés par
des permanents salariés, et ce
n'est pas facile à concilier avec

les obligations familiales et pro-
fessionnelles.

Votre engagement au
sein des Amis du Tibet,
Luxembourg est tel que l'on
s'interroge: que pourrez-
vous faire de plus, de mieux
ou de différent à ce poste? 

Nous faisons un travail
d'équipe, la ligne ne change
donc pas vraiment, mais nous
aimerions développer ce qui n'a
pas encore pu l'être faute de
temps. Tout d'abord faire plus
de sensibilisation, surtout dans
les écoles, où l'éducation au dé-
veloppement durable devrait
être bientôt inscrite au pro-
gramme des lycées. Nous propo-
sons déjà des ateliers dans les
classes et la formation d'ensei-
gnants à la valise pédagogique
«Tibet». Ensuite accentuer le
travail en réseau, notamment
avec les associations luxem-
bourgeoises travaillant sur des
sujets de préoccupation com-
muns tels que les droits de
l'Homme, l'écologie ou les fem-
mes. Enfin réactualiser notre
site pour pouvoir réagir très vite
en cas d'urgence (informations,
pétition, manifestation, etc.)

Quels sont vos moyens
d'action? 

Ils sont doubles: sur le terrain,
nous soutenons les Tibétains
sous forme de projets humani-
taires et de développement; au
Luxembourg, nous essayons de
sensibiliser les responsables, les
médias et le public et de les faire
agir. Nous faisons découvrir la
richesse de leur culture et avons
par exemple organisé la visite
du Dalaï-lama en 2005.

L'un des grands chantiers
des Amis du Tibet, Luxem-
bourg est l'école de Bir,
créée en 1986, qui accueille
quelque 2000 enfants. Vo-

tre ONG en est aujourd'hui
le principal soutien. Pour-
riez vous nous faire un bref
état des lieux?

Cette école est le plus grand
des TCV (Tibetan Children's Vil-
lages) qui accueillent les enfants
de tous âges arrivant du Tibet.
Bir éduque les adolescents qui,
en arrivant, ont entre 13 et 18

ans. La plupart sont analphabè-
tes, les autres, maltraités et hu-
miliés, ont été scolarisés en chi-
nois. Nous les soutenons sous
forme de dons et parrainages
pour assurer leur éducation. Les
constructions sont cofinancées
par le ministère de la Coopéra-
tion: nous avons déjà bâti trois
grands bâtiments de dortoirs,
dix classes, fait de gros travaux
sanitaires, mais les besoins res-
tent énormes. Nous espérons
que la crise ne diminuera pas
trop le montant des dons car
leur survie n'est assurée que par
les associations comme la nôtre.

Vous vous rendez chaque
année en Inde. Au prin-
temps 2008, ce voyage coïn-
cidait avec la répression
chinoise des manifesta-
tions au Tibet qui a beau-
coup pesé sur la vie des en-
fants. La situation est-elle
revenue à la normale?

Malheureusement, pas du
tout: le Tibet a tout simplement
été fermé aux touristes et aux
journalistes, ce qui a permis
d'accentuer la répression à l'abri
des regards. Le TCHRD (Tibetan
Center for Human Rights and De-
mocracy), qui relaie les rares in-
formations arrivant à filtrer,
n'en finit pas de détailler l'esca-
lade de l'horreur («rééduca-
tion», torture, condamnations à
mort, etc), assortie de gros
coups de publicité ponctuels
pour calmer les Occidentaux
(récemment, libération d'un
prisonnier et réouverture à des
groupes de touristes dûment en-
cadrés) et d'une propagande
massive sur la «libération pacifi-
que du Tibet» par les sauveurs
chinois. Quel cynisme!

La voie modérée proposée
par le Dalaï-lama pour arri-
ver à la stabilité et à la paix
ne semble pas/plus faire
l'unanimité parmi les jeu-
nes Tibétains en exil. Mais y
a-t-il une voie pour y par-
venir?

Comme le disait le Dalaï-
Lama le 4 mai à New York, «la
situation aujourd'hui au Tibet
est un cas de vie ou de mort. La
politique chinoise a pour but
d'en finir avec l'identité et la
culture tibétaines». On com-
prend donc que certains jeunes
piaffent et réclament l'indépen-
dance, mais s'il est vrai que le
temps joue contre les Tibétains,
de plus en plus colonisés et
sinisés, le rapport de forces ac-
tuel et la quasi-absence de
moyens de pression efficaces
font que la violence ne pourrait
mener qu'à un bain de sang
effroyable et anéantirait l'indis-
pensable soutien de la commu-
nauté internationale.

Alors que le monde
change, n'est-il pas illusoire
de prétendre retrouver le
Tibet et ses coutumes d'il y
a un demi-siècle?

Il n'en a jamais été question!
Les Tibétains sont à juste titre
fiers de leur culture et des va-
leurs de tolérance, de non-vio-
lence et de compassion qu'elle
véhicule, mais ils sont éton-
namment modernes et dénon-
cent depuis plusieurs décennies
le double échec du commu-
nisme et du capitalisme pour
proposer une troisième voie de
développement durable et har-
monieux.

■ Propos recueillis
par Françoise Pirovalli

Bon à savoirBon à savoir

Les 10 Amis du Tibet
luxembourgeois 

C'est au 23 de l'avenue Gaston
Diderich, dans un local récem-
ment et gracieusement mis à dis-
position par les pères jésuites que
s'est tenue la dernière A.G. au
cours de laquelle l'association
fondée en 1995, agréée comme
ONG dès 1996, s'est dotée d'un
nouveau comité. Il est composé
de Monique Paillard, présidente,
Marie-Thérèse Schmitz, tréso-
rière, Eliane Sigwarth, secrétaire,
Béatrice Angermüller, Marie-Pas-
cale Couavoux, Véronique En-
gelmann, Caroline Héron,
Famke Holsbergen, Michel Sig-
warth et Pedro Veiga membres.

Les parrainages 
Ils sont l'un des pivots de l'action
des Amis du Tibet Luxembourg.
Il est possible de parrainer un
enfant ou de parrainer une école.
Dans le premier cas on contribue
à l'éducation d'un jeune Tibé-
tain, dans le second à la
construction des bâtiments. Pour
toute information contacter:
Monique Paillard
46, rue Pierre Hentges
L-1726 Luxembourg
Tél. 48 81 58
ecoledebir@yahoo.fr
www.amis-tibet.lu
CCP des Amis du Tibet Luxem-
bourg: LU27 1111 1234 5672
0000


